
Suât deadlU l u b U a m t n t i «t de leurs dé-

Art. 2. — Pour l'application de la lot du 
11 Juin 1DM au xétabtlaaemena» vlaéa à l'ar-
tiel» 1er du présent décret, et afin 4* *aalr 
eoaapte M perte» de temps eoi i ••praXaul 
aux repas et réeultant du caractère Inter
mittent du travail. U est admis que la du
rée de préeenoe de cinquante deux heures 
par semaine pour le personnel autre que 
las cuisiniers correspond k la durée maxi
me de travail effectif Osée par la loi cl-
dsssus T».ée. 

La durée de préeenoe hebdomadaire des 
Cuisiniers né1 pourra excéder quarante- jîs 
feeures-

Toutefols. par mesure transitoire, la du
ré» de présence ci-dessus sera. Jusqu'au 31 
pour les cuisiniers et à cinquante-six heu-
eeoembr* 1937. fixée à cinquante heures 
res pour 1* reste du personnel. 

Les établissements ou parties d'établiaw-
mente visés à l'article 1er du présent dé
cret, occupant plus de deux ouvriers ou 
employée et situés dans les localités comp
tant s u moins 10.000 habitants, devront. 
pour l'application de la loi du 21 Juin 193e 
se conformer obligatoirement au mode de 
répartition cl-aprcs. applique par roulement 
pour permettre, le cas échéant, leur fonc
tionnement pendant les sept Jours de la se
maine. 

Répartition essaie sur cinq Jours ouvra
bles des heures de présence axées pour 
chaque catégorie de personm I. ut manière 
à assurer k chaque ouvrier ou employé un 
repos de deux Journées consécutives. 

Les établissements ou parties d'établis
sements viaéts à l'article 1er du présent 
décret occupant au plus deux ouvriers ou 
employés ou situées dans les localités comp
tant moins de 80 000 habitants devront. 
pour l'application de la loi du 21 Juin 1S3S. 
choisir un des modes cl-aprés, appliqué 
par roulement afin de permettre, le cas 
échéant, leur fonctionnement pendant le» 
aept Jours de la semaine. 

1" Répartition égale sur cinq Jours ou
vrables des heures de prèernce fixées pour 
chaque catégorie de perso- f i*l. de manière 
à assurer à chaque ouvrier ou employé le 
repos de- deux Journée» consécutives ; 

2" Répartition éjale sur six Jours ouvra
bles des heurra de présence fixées pour 
chaque catégorie de personnel. 

Toutefois, al iécutlou des dispositions 
du rréeent article révèle pour un établisse
ment d^s circonstances exceptionnelles de 
nature à Justifier l'octroi d'une dérogation 
à l'obligation de répartir sur cinq Jours 
ouvrables les heures de présence, cet éta-
bllaaemint pourra formuler une demande de 
dérogation sur laquelle 11 sera statuer par 
arbitrage du ministre du Travail ou de son 
délègue. 

Suivent des dispositions particulières k 
chaque genre de métier et la nomencla
ture des dérogations prévue». 

I n manifeste det hôtelière 

Parla 25 Juin. — La Confédération na
tionale des débitants de boissons, hôte
lier», limonadiers et restaurateurs d* 
France, dans un communiqué, déclare 
qu'elle vient de constituer un comité 
exécutif.en vertu de décisions antérieures 

Ce comité a décidé de passer immédia
tement A l'action. 

Il régie en ce moment, oit le commu
niqué, les détails indispensables de la fer
meture de» établissements: hôtels, cafés, 
restaurants de la France entière. 

Il rappelle que tous las établissements 
sont contraint» k cette fermeture, dans 
l'Impossibilité où Ils se trouvent, en rai
son de leur situation financière déjk très 
obérée, de supporter les nouvelles chargea 
que leur Impose l'application du décret 
réglementant 1a semaine de 40 h. dans 
leur profession. 

C'est avec stupeur qu'ils enregistrent la 
sévérité des plu» Importantes disposition» 
de ce décret qui le» placent en présence 
de difficultés Insurmontables. 

I ne déclaration de M. Chautemp» 

Fn apprenant cette decuion. M. Ca
mille Chautemp* a déclaré: 

e Je suis très surpria de la décision que 
vous m'annoncez. Bien que le décret sur 
l'appllcitlon des 40 heures eût été délibéré 
e : approuvé par le conseil de» ministres 
du précédent cabinet. J'ai obtenu qu'y 
fussent apportées avant aa publication, 
plusieurs modification» appréciables que 
les employés ont consenti à accepter sur 
mon Insistance. 

s Comment dan» ces conditions et alors 
que la vole arbitrale aérait ouverte k ceux 
des intéressés k oui des circonstances par
ticulière» rendraient Impossible l'applica
tion de la loi. peut-on songer à fermer 
tou» le i hôtel» de France, même ceux k 
qui le decret denne de larges satisfac
tions? 

x Je smihatte voir se- rétablir une atmo
sphère de loyale collaboration et Je ne 
négligerai aucun effort pour arriver à ce 
résultat. » 

La fermeture n'aurait pat lieu 

avant les premier» jour» de juillet 
Il semble en tout état de cause que la 

fermeture des établissements ne pourrait 
•e produire avant plusieurs Jour». 

U faut, en effet, u n certain délai pour 
prévenir les syndicats régionaux. D'autre 
part, les hôtelier» estiment qu'il convient 
aussi de permettre k 1» clientèle de pren
dre ses dispositions. 

Il est k prévoir que la fermeture des 
établissements, si elle a Heu. ne saurait 
se produire avant les premiers Jours de 
Jullle:. » 

UNE NOUVELLE COMETE?.. 

iPh. Bâfra, j 
...Non; let traînées de fumée criées par 
Jet avions mifilaire» anglais au couri 
d'une répétition de la grande reçue 

aérienne, à Hendon. 

La baisse de la production 
du charbon an Franc* 

Diapré. 25 juin. — Le 30* congrès det 
importateurs de charbon» et des fabri
cants d agglomérés de houille du l i t to
ral français a «u Uen vendredi à la 
Chambre de commerce de Dieppe 

M. Marceron. président d u Syndicat 
central dea importateurs de charbons a 
exposé la situation «n Angleterre, e n 
Belgique, e n Allumât n e et e n Franc». 

Q a indiqué que la production dea 
houil lères française» n'a at te int au cour* 
des quatre premiers mot* de UCT. que 
15.700.000 tonnes contre 16300 000 tannes 
p e n d a n t la m i m e période précédente 
c e qui a oblige a importer de lanviet à 
On mal 246.000 tonnes de plus qu'en 193* 
Le congrès de 1938 aura lieu * Rouen 

iT7 va" Maison "du travail » »'é Inaugurée 
—*.*Zn> matin * rgxooeition. par M Jou-
h e ^ ^ c - A a i - e général de la C.OT. en 
- X » " d. MM*I*bbé . Février. Delbcs, 

J ^ g a T I s r m e d » rsiurt***. prés d . Bor-

En Espagne 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 
M. Attlee. chef de 1'onpcsrtlon travai l 

liste, après avoir prétendu que la pol i 
tique d* non-lutmi esoUon a échoué, a 
déclaré que l e moment était verni d e 
demander à la 8 .D JJ. de s'occuper de la 
s ituation e n Espagne. 

Il a conclu e n demandant à l'Angle
terre e t à la France d e faire preuve de 
fermeté. Plusieurs orateurs de la m a 
jorité et de l'opposition sont Intervenus 
ensuite. Puis M. Lloyd George a fait le 
procès de la politique de non-Interven
tion. 

Pour lui. c'est l 'Allemagne qui est à 
l'origine de toutes les dllficuKés de l 'Eu
rope. Tout nouvel accord sur la n o n - i n -
tervention devrait être accompagné de 
garanties engageant l 'Allemagne k l 'ob
server. 

Après avoir dit qu'il préférait la re
connaissance de belligérance au système 
actuel des interventions. M. Lloyd 
George a terminé e n adjurant le gou
vernement de parler un langage aussi 
ferme que celui des dictateurs. 

M. Eden souligne les dangers 
que présenterait pour l'Europe 
la renonciation à la politique 

de non-intervention 
M. Eder.. répondant aux critiques 

adressées au gouvernement, a fait Jus-
t i ;e des aocusat.ons de lâcheté qui ont 
été dirigées contre la politique britan
nique. 

« Une responsabilité redoutable, s - t -
il dit. pèse sur le ministre des Affaires 
étrangères et sur le gouvernement, à s a 
voir : ne prendre aucune mesure s u s 
ceptible de provoque!- un conflit. > 

Répondant aux attaques contre la p o 
litique de non- intervent ion auxquel les 
s'est livré M. Lloyd George. M. Eden a 
reproché a u chef libéral d'avoir négllzé 
le rdle de la Russie. 

« n ne fait aucun doute, a-t-11 affir
mé, que la Russie a envoyé e n quamMfs 
considérables du matériel de guerre, des 
avions e t des tanks au gouvernement e s 
pagnol. Tout le monde le sait Et c e 
pendant e n déptt des manquemanta d<" 
puissances s ignataires, l'accord de n o n -
înterventlon reste e n vigueur parce qu il 
n'y • pas d'autre alternative. » 

< Supposons que la politique de non-
intervention prenne fin. C o m i e n t - i l 
d'accorder les droits de bell igérants aux 
deux parties espagnoles . Supposons que 
ces droits leur soient accordés. Quelle 
quantité d'armes parviendrait au g o u 
vernement de Valence ? C'est un fait 
connu que le général Franco est beau
coup plus fort a u point de vue naval 
et qu'il éprouverait peu de difficultés k 
intercepter la plus grande partie d e s 
approvis ionnements dest inés à l'Espa
gne. 

« Si les droits de bell igérants r.e sent 
pas accordés, alors chaque pays se l i 
vrant au commerce des armes avec l'Es
pagne, devrait protéger ses b é t i m e n t i 
jusqu'en deçà de la l imite des eaux 
tïTrttoriaîe.s. 11 n'est pas nécessaire 
d'avoir beaucoup d'imagination pour voir 
les dangers qu'une te l le politique c o m 
porterait pour l'Europe. » 

Au sujet de l'affaire du < Leipzig ». 
le ministre a exprimé son regret qu'il 
n'ait pas été possible d'aboutir à un 
accord. 

La Chambre d e s C o m m u n e s s'est 
ajournée, après avoir repoussé par 157 
voix contre M l 'amendement libéral t e n 
dant à réduire les crédits du Forelgn 
Office. 

La réponse de Valence 
aux questions posées 

par le gouvernement britannique 
Londres, 25 Juin. — L'ambassadeur 

d'Espagne a é t é reçu par lord C r a n -
borne, sous-secrétaire d'Etat aux Af
faires étrangères, à qui il a remis la r é 
ponse du gouvernement de Valence, aux 
questions qui lui avaient é té posées par 
Londres relatives à la sécurité des n a 
vires d u contrôle et n o t a m m e n t à la 
const i tut ion de zones où ces navires s e 
raient assurés de n'être exposés k aucun 
danger. 

Valence accepte la suggest ion qui lui 
est faite, mai s demande e n contrepartie 
de recevoir l'assurance qu« son propre 
pav.'.lon n* fera l'objet d'aucune a t t a 
que. 

L'avance nationaliste se poursuit 
au delà de Rilbao 

Saiamaque. 25 Juin. — Voici le c o m 
muniqué officiel d u G.Q.G. national iste 
publié jeudi à 20 h. : 

g Armée du nord (front de Biscaye) : 
! Malgré le mauva i s temps, l'avance de 
! no* troupes cont inue . Nous avons atte int 

l'extrémité ouest d u massif Abra et oc -
1 oupé les hauteurs de Punta Lucero. Nous 

nous sommes emparés d'un camion ant i -
tank et de plusieurs batteries de c a m 
pagne de 50 et de 75. Nous avons a ins i 
occupé les hauteurs de la Alna. 1» mont 
Serantes. Clervano. Seano et les h a u 
teurs qui se trouvent au sud-ouest 

» Le matériel pris à l 'ennemi est Incal
culable et n'est pas encore inventorié 
Entre autres, il faut s ignaler un mill ion 

' 200.00 litres d'essence, une grande quan-
i tité de lubrifiants. 4.000 bombes d'avions 

de 50 et de 90 kilos, des grenades per
foratrices pour tanks . » 

Les bâtiments allemands qui 
se trouvaient dans l'Atlantique 

sont entrés 
dans la Méditerranée 

Gibraltar. 15 Juin. — Les batimentr 
de guerre a l l emands qui ont raase Jeudi 
soir le détroit, en faisant rouie à l'est. 
sont : le croiseur-cuirassé de 10X100 
tonnes « Amiral-Scbeer ». le croiseur lé
ger de SJXX) tonnes < Nuremberg »et les 
contre-torpil leurs de 800 tonnes < T l -
ger>. < P a l k > , « Albratros >. « C o n d o r » 
e t « O r a i ï » . 

Un complot d'espionnage 
et de hante trahison 

est découvert à Valence 
Valence, 25 Juin. — L» direction géné -

arle de la Sûreté • découvert un vaste 
complot d'espionnage et de haute trahi 
son où certaine* personnalité» seraient 
compromises. 

Les revèlatloiis qui seraient usité* k 
cette occasion produiraient une certaine 
sensation. 

• Neuf mille caisses d'or 
et de titres provenant 

des banques de Biibao font l'objet 
d'une saisie conservatoire 

i U Rochelle 
L * WkWÊÊkX 16 Juin. — I * "Wtounal 

LA LOTERIE NATIONALE 
Le tirage de la tranche spéciale 

du Grand Prix de Paris 
Volet les résultats du t irage de 1* 

tranche spéciale de la Loterie nationale, 
comptant pour le Grand Prix de Paris . 

Les numéros de séries suivants «ont 
attribués aux chevaux : 

1 . — Geirfulotter. 
2 — Eu Fraude. 
3 . — Vanor. 
4 . — Iris Cuarg — Formor. 
5 . — Mister Graady — G o U S c c a i 
6 . — V l e h y . 
7. — DonahtUo II. 
8 . — Zurs — Vsctrix. 
t . — Clasrvavaat. 

1 0 . — Sultan Mahomet! 
1 1 . — Dameas . 
12. — Bambin o. 
1 3 . — ToaaeUe — Athalario. 
1 4 . — Saint-Preux. 
1 5 . — Mafour . 
1 6 . — idaho . 
1 7 . — Taran. 
I S . —Arfredo. 
1 9 . — I .des . 
2 0 . — GaUoway. 

Les 200.000 billets se terminant par le 
chiffre 0 seront remboursés à 100 francs. 

Parmi, eux les 10.000 billets apparte
nant k la série du cheval classé premier 
au Grand Prix gagneront c h a c u n 2X100 
francs. 

Les 10.000 bUleta appartenant à la s é 
rie du cheval classé deuxième gagneront 
1.000 francs. 

Les 10.000 bil lets appartenant & la s é 
rie du cheval classe troisième gagneront 
chacun 500 francs. 

e * . 
Les 20.000 billets se t erminant par le 

numéro 49 gagneront c h a c u n 500 fr. 
Parmi eux les 1.000 billets appartenant 

a 1s série du cheval c lassé premier g a 
gneront c h a c u n 5.000 francs. 

Les 1.000 billets appartenant 4_Jéfse^ 
rie du cheval classé deuxième gagneront 
chacun 3.000 francs. ' 

Les 1.000 billets appartenant a la té-
rie du cheval classé troisième gagneront 
chacun 2.000 francs. 

Les 2.000 billets se terminant par le 
nombre 452 gagneront chacun 5.000 fr. 

P a r m i e u x les 100 bolets «appartenant 
à la série d u cheval classé premier g a 
gneront chacun 50.000 francs. _^_ 

Les 100 bil lets appartenant k l a sêrte 
du cheval classé deuxième gagneront 
chacun SOJOOO franc*. 

Les 100 billet* »prjiur»ru»nt à l a série 
du cheval classé troisième gagneront 
chacun 20.000 francs. 

•% 
Les 200 billets «e terminant par le 

•sombre 8.509 gssgneront c h a c u n UiJOO 
francs. 

Parmi eux, les 10 bil lets appartenant 
à la série d u cheva l c lasse premier g a 
gneront «*«'•"" 500X100 francs. 

Les 10 billets arjpartenant à la. série 
du cheval classé- deuxième gagneront 
chacun 300.000 francs. 

Les 10 billet» s*jr*artenant à la série 
du cheval c lassé troisième gagneront 
chacun 200.000 francs. 

*** 
Les v ingt billets portant les numéros 

suivants , gagnent 100.000 francs: 
Série 4, n" 74.519 — Série 5, n* 33.539 
Série 13, n» 93.065 — Série 9, n" 56.913 
Série 11. n - 33.608 — Série 20, n* 1 3 . 4 » 
Série 15, n" 82.893 — Série 7, n* 13.912 
Série 16, n» 39.276 — Série 19, n* 87308 
Sér ie 14, n« 03.836 — Série 18, n* 27.268 
Sér ie 8, n» 74.144 — Sér ie 6, n" 62.644 
Série 3 , n» 83.849 — Série 17, n ' 36.297 
Série 10, n - 22103 — Série 1, n* 53.760 
Série 2, n« 45363 — Série 12, n - 51.495 

Le gros lo t de 5 mil l ions sera attribué 
à celui de ces billets qui appart ient k 
la série dont le cheval aura é té classé 
premier. 

Les lots de 3 et de 2 mil l ions de francs 
seront attribués à ceux de ces billets qui 
appart iennent aux séries dont les c h e 
vaux auront été classés respect ivement 
deuxième et troisième. 

••• 
Précisons en terminant que 24 c h e 

vaux devant prendre le départ d a n s le 
Grand Prix, quatre chevaux: t Formor 
< Gold S c e n t >, « Athalar io » e t « Vlc-
trix > o n t eu un numéro de série déjà 
attribué k un autre concurrent, ht L o te 
rie nat ionale , t ranche spéciale du Grand 
Prix, n'ayant que vingt séries. 

M. Français de Ttssan 
va inaugurer en Italit 

un monument à la mémoire 
dos soldats français 

tombés on torro italienne 

de 

L'évêque de Spire 
est accusé de haute trahison ! 

pour avoir correspondu 
avec le cardinal Pacelli 

Berlin, 25 Juin. — U n grance Incident 
oppose Mgr Ludwig Sébast ian, évéque 
de Spire et M. Joseph Burkel , chef de 

P a r i a 25 Juin. — M. François 
Tessen, sous-secrétaire d'Etat a u 
nlstére des Affaires étrangères, a quitté ! district national-social iste d u Peiat inat 
Paris Jeudi soir pour se rendre à P e - ' Au cours d'un procès où l'évêque de 
derobba, où il représentera l e gouverne- t Spire é t a i t c i té c o m m e témotn. le chef 
m e n t français à l'Inauguration a u c i m e - ' de district l'a accusé d e haute trahison 
tlère mil itaire français, du m o n u m e n t , pour avoir adressé à u n e autorité po l i 
que la France, avec le concours d e s ; tique étrangère, le cardinal Pacel l i , se -
anciens combattants français e n Ital ie , 
vient de faire ériger au bord du Plava, 
à la mémoire des soldats français tombés 
• n terre i ta l ienne au cours de la grande 
uuerre. 

Les prorogations de loyers 

Paris. 25 Juin. — l ie Gouvernement 
avait déposé le 8 Juin sur le bureau de 
la Chambre un projet tendant à m o 
difier la loi r é g l a n t les rapports entre 
bailleur* e t locataires de locaux d'habi
tation. 

Le Par lement n'ayant pu. e n raison 
des événements politiques de ces Jours 
derniers, examiner ce projet, le Gouver
nement va déposer avec demande de 
discussion immédiate , un jrrojet ayant 
pour objet, à t itre provisoire, de reporter 
a u 1 " Janvier lf38, la date d'expiration 
des prorogations prévue pour le 1 " Juil
let 1937. Il demandera ins tamment aux 
deux Chambres de le voter avant le 
1 " Juillet. 

crétaire d'Etat d u Sa int -S iège , dea rap 
ports sur des difficultés politiques e n 
Allemagne 

M. Burkel a accusé aussi l'évêque d e 
Spire d'avoir lancé a l'étranger, e t plus 
particulièrement en Amérique, des récits 
d'atrocités a l lemandes 

Les nat ionaux-soc ia l i s tes déclarent 
que la preuve est ainsi faite que c'est 
l'Eglise cathol ique e l l e -même qui a vio
lé le Concordat. 

Le ton de la presse laisse prévoir que 
les autorités nationales-social iste* feront 
comparaître l'évêque de Spire devant 1* 
tribunal d u peuple pour cr ime de h a u t * 
trahison ! 

« L'entente franco-anglaise 
est aussi nécessaire 

qu'il y a trente ans », déclare 
un homme d'Etat anglais 

dans une conférence à Paris 

Les avocats parisiens élisent 
M' Jacques Charpentier 
comme futur bâtonnier 

Paris, 25 Juin — Au Thèa ire des 
Ambassadeurs, lord Lloyd, anc ien h a u t 
commissaire britannique e n Egypte, 
fai t une conférence sur le t h è m e su i 
vant : < P a s de compromis dan* l 'ami-

' tté franco-britannique >. D a n s l'assis-
Paris . 25 Juin. — Vendredi après-midi tance, on remarquait : MM. Edouard 

au Palais de Justice ont cont inué le* Daladier, Frcaaard, Paul Reynaud. 
é lect ions au Conseil de l'ordre pour i seph Caulaux et P . -E. Flandin , le p n n e e 
donner u n titulaire au 24* siège. | de Monaco, les ambassadeurs d'Angle 

M- Jacques ceiarrssntier a été désigné ! terre, de Belgique, etc. 
par se s confrère* pour être le n o u v e a u ' l a r ( i Lloyd fit d'abord rhUtcrtque 
bâtonnier de l'année prochaine. i «»« l 'entente cordiale et constate qu elle 

| n'est pas moins nécessaire à présent 
qu'il y a trente a n s r. déclare que seule 

jeune danseuse suisse 
trfliïé à 

une pierre qui Imitait.. 
C'ETAIT UN DIAMANT 

DE 300.000 FRANCS 

Paris , 29 Juin. — M " de JSonnrval, 
hab i tant NeuJaly, avai t perdu, mercredi, 
un diamant tai l lé i l 'ancienne, monté 
an bague e t valant 300.000 ir . Elle e n 
avait constaté la disparition, alors 
qu'elle visitait l'Exposition, entre le p a 
villon al lemand e t le pavi l lon ital ien. 

Elle n'aura aps e u à s'inquiéter long
temps . Le bijou a é té retrouvé, e n effet, 
par une Jeune danseuse suisse, M"* Mil-
ly Millier, actuel lement e n représenta
t ion a u pavillon helvétique. 

— J e m e rendais à c e pavil lon, a d é 
claré M"* Mllly Millier, lorsqu'un éclat 
lumineux, provenant d u sable, sur l e 
quel nous marchions, att ira m e s regards. 
J e m e baissai et ramassai un* pierre 
taillée que J'emportai. 

« Aux lumières, e u e m e parut très belle. 
mais J'étais loin de m e douter qu'il pût 
s'agir d'un vrai d iamant . Je fis voir la 
pierre à m o n directeur, M. Badrutt , et 
c'est lui qui mWfirma que c'était un 
bijoux de grande valeur. 

» S'il s'était agi d'une *imple verro
terie. Je l'aurais gardée e n souvenir de 
l'Exposition, car les feux qu'elle jetait 
me plaisaient. Mais un vrai d iamant !... 
Je songeai aussitôt à l'inquiétude de 
ceux qui avaient pu perdre cet te belle 
chose e t J'allai, avec M. Badrutt, s igna
ler m a trouvaille au commissariat spé
cial de l'Exposition. > 

— Savez-vous que cela vaut 300.000 
francs ? m e d i t -on . La perte de cet te 
pierre nous a, e n effet, é t é s ignalée ce 
matin. . . 

— Trois cent mille francs !... Eh b'en! 
Je suis contente d'avoir pu rendre une 
aussi belle pierre à sa propriétaire 

M"* de Bonneval e s t rentrée, avec 
Joie, e n possession de son Joyau. 

La police bordelaise arrête 
des repris de justice 

qui préparaient l'attaque 
d'une banque 

Bordeaux, 25 Juin. — La police bor
delaise a arrêté deux h o m m e s et deux 
fenrmes qui, venus de Paris, é ta ient d e s 
cendus dans tvi hôtel de la rue Saget . 

Les d e u x hommes . Charles Verda. 2! 
ans, originaire d u Maroc, e t Roger Ma 
nant , 20 ans , originaire de Nersac (Cha 
rente ) , sont des reprise de Justice dan 
gereux. 

Il y a quelques Jours, lis volèrent sur 
les grands boulevards, k Paris, une a u 
tomobile avec laquelle i ls prirent la di 
rection de Bordeaux. A Angouleme. il 
firent la connaissance d'Isabelle Patrac, 
21 ans, originaire de Jaca (Espagne) e t 
de Jacqueline Ball ly, 17 ans , originaire 
d'Oran, qu'ils emmenèrent avec eux. 

Se lon leurs propres aveux, i ls avaient 
l in t en t ion de tenter u n grand coup 
contra une banque bordelaise qu'ils 
comptaient attaquer à m a i n armée. 

U n e perquisition d a n * le* chambres 
qu'ils occupaient à l n o t e l a permis de 
découvrir u n cha lumeau oxhydrique, de s 
p inces monseigneur, des gants e n caout 
ohouc, de nombreux trousseaux de clefs 
et trois revolvers chargés, de fort c a 
libre. 

Le quatuor a é té écroué au fort ciu 
Ha. On recherche à Par i s deux c o m 
plices dont M a n a n t et Verda o n t reçu 
des subsides e t de s armes. 

La mystérieuse disparition 
d'un petit berger dans l'Ardèche 

Grenoble, SB Juin. — La parquet de 
F r i r a s e t l a brigade mobi le de Lyon ont 
ouvert u n e enquête sur l a mystérieuse 
disparition d'un pet i t berger. S Sa int 
Martta-LToférleur (Ardèchei 

D a n s la soirée de lundi dernier, p l u 
sieurs en fant s qui surveil laient un trou 
peau regagnaient l a ferme. Le pe'.'. 
Henri Paure. âgé de « ans . é ta i t resté 
derrière se s camarades . Soudain, des 
cris se firent entendre en direction d'un 
bois. C'était Henri Faure qui appelait à 
l'aide. On se mi t à sa recherche, mais 
e n vain. 

L'hypothèse d'un rapt est envisagée, 
mais il n'est pas invraisemblable qu'il 
•'agisse d'une vengeance. 

l i S CONFLITS SOCIAUX 
Pour rupture 4m cmntrat, 

de» ouvrier» 

d'une brmtterie dm Tcmplettve 

S O N ! condtnmnét 

DERNIÈRE 
HEURE 

civil de La Rochelle, e n audience de une forte et int ime en ten te rranco-bri-
refere, a accordé vendredi matin, aux tannlque peut faire réussir la politique 
représentant* de banque* espagnoles et de la B.D N 
anglaises qui avaient des agences à Bl l - L'orateur rendit h o m m a g e à la olalr-
bao, u n * ordonnance de sais ie conserva- ! voyance de la France de n'avoir P&À 
toire sur neuf mille caisses d'or e t de I désarmé lorsqu'elle e n reçut l l n v i t a -
t l tres déposés à bord d u navire angla is 
< S e * B a n k » e t d u navire espagnol 
« Axpe Mendl », ancrés e n rade de L a 
Rochelle-Pall ice. 

U n huissier accompagné de douanier*, 
se rendit à bord des navires et signifia 
1 ordonnance qui portait e n outre que le 
t Sea B a n k > e t l 'eAxps Mendl » d e 
vaient être conduits da la rade d a n s le 
port, ce qui a é té fait s a n s incident. 

Le gendarmerie a é té chargée pro
visoirement de garder les deux bateaux. 

Le primat de l'Eglise anglicane 
réprimande sévèrement le doven 

du chapitre de Canterbory 
pour tes propos favorables 

aux communistes 
Laodraa, IS Juin, — U n * réprimande 

a été adressée Jeudi, par la primat d* 
l'église «nglteane, a n docteur Johnson, 
doyen du chapitra de la oathsdfal* de 
Canterbury, pour la* Tenant*» visite» 
qul l a «Bettu*»» e n ft^iagnu rouge *t 
pour las propos très favorable» aux c o m 
munistes, q u l l a tenus depuis, au sujet 
du conflit «spsgnol. 

s Je tsens à faire remarquer, a dit 
i'archevêque de Oanterbury. à une réu
nion du consistoire anglican, que Je n e 
suis pas responsable des acte* ou des 
opinions «nii l iné»* par la doyen. Je lui 
si m o i - m ê m e exprimé mon profond re 
gret d e voir que l e n o m vénér»ble de 
«œter trury a i t é t é traîné d a n s l arène 
de la vaawmum poutèoue.» > 

j t i e n a u cour* de l a vague de désarme-
' m é a t qui dé fer la* sur la monde, car k 
l'heure actuelle, o n sa rend compte de 
l'erreur qu'il y avai t d a n s u n s telle i n 
vitation. 

n montra enf in la* avantages qu'il y 
aurait k entretenir de bons r a p p o n -
a v e c l'Italie. 

a 
lia arien de oaasee amérieain 

aurait atteint la vitesse effarante 
dt Ht kilomètres i Cbeare 

New-York. 25 Juin. — La sMew-Tork 
Post > apprend d» PanxungdaU qu'un 
nouveau monoplan d* fitmM ds 1» ma
rin* a réalisé un* vit**** moyaan» de 
888 km. k l'heur» pendant de* sssals où il 
atteignit des rite»»— de 804 a SCS km.-
heur». 

L'avion **t muni d'un moteur de 
Î J M a v . n s'éleva etnq M a k VU» alti
tude d* 5.000 métra* d'oo 11 étang** ver-
UeaUment Jusqu'à 1400 mètre*. 

C*at u n monoplan métalllqu* mono
place à allas «UiU»!»»««* muni « * aaltra 1-
leuaas *t porte-bomb*» qui pourra, asalgré 
a* vit**»», atterrir sur la* aavtras porte-
avion». 

En Turquie, un aigle enlève 
un bébé 

et le dépose sans dommage 
au sommet d'une colline 

Stamboul , 29 juin. — D a n s un peut 
village aux alentours d'Ameasya, une 
blanchisseuse s'était rendue à la nvlère 
pour y laver son l inge, lorsqu'elle e n 
tendit u n bat tement d'ailes e t vit avec 
horreur qu'un aigle gigantesque e m 
portait dans ses serres son bébé d'un 
mois , qu'elle avait a m e n é avec elle e: 
posé près de la rivière. 

Heureusement, l'aigle, quelque* i n s 
tant* après, déposait l 'enfant sur la c ime 
d'une colline e t s'envolait, e n emportant 
seulement un morceau de < pastourma > 
(sorte de Jambon turc à l'ail) que la 
mère avait placé près du bébé. 

La* vil lageois escaladèrent la m o n 
tagne et parvinrent k reprendre l 'en
fant. 

^^^^^^^^^^^a*a—ii i»»»ai»» a ren-
v«T»é dw butert-» en arrivant «n gare a<-
•ustaa. vendredi «prés-mldl Oulnar voya-
aeun ont été léeérasnent b l m l i 

Le vapeur • 0»ar*iaa • • envoyé un 
I O S indiquant qu'il «'était éeboué dans 
la bal» dr Lobos, sur la oét» nord-sst 4» 
Cuba. L'*quteaf». oomposé a» alx-neul hom
mes, est «n danger 

— rré» « • mata»st i lUn, un laesoea» 
U a s t déclaré la naît dan* u s e maison isolée 
+VU vfstltaré 

rsMrtard d* T» «as, ; 
oartaBisfe . • . 

Un indigène et ses de» enfants 
périssent dans • • ékeelement 

près d'Alger 

Alger. 29 Juin. — On écoulement, s'est 
produit vendredi à Kl Biar, quartier 
de la périphérie d'Alger d a n s une aorte 
de Un mal o u u n indigène éta i t abrité 
avec sas deux enfants . 

d e s d é n u é s * o n t é té retirés mort* 
par las pompiers. Le père n'a p u être 
dégagé. 

M Lambelln. brasseur S T m p l e u v e . 
avslt cité six de ses ouvriers devant le 
Juge de peut de Cysolng. statuant <-n 
matière pmd'bommale. Il réclamait à 
chacun 188 franc» à titre d indemnité 
de préavis: 500 francs pour rupture abu
sive d; contrat de travail et 800 francs 
pour Insertion dans deux Journaux locaux. 

Ce» six ouvrier» ('étalent mis en grève 
à la suite du renvoi par U . Lambelln 
d'un autre de ses ouvriers. M. Lambelln 
les avertit par lettre qu'il considérait 
que le contrat de travail avait été rompu. 

Le Juge de paix a rappelé que le* ou
vrier» en grève empêchèrent les autres 
de continuer leur travail et s'opposèrent 
aux Uvralsons faites par le* fils de M. 
Lambelln. 

En conséquence, 11 a condamné chacua 
des ouvriers * payer à M. Lambelln une 
indemnité de préavis de 18S francs et. 
conjointement et solidairement, une 
somme C-z 1.200 francs pour rupture abu
sive. 

I ne menace de grève 

du personnel de Fatile d'aliéné'» 

d'Armrntières 

Le syndicat, du personnel de l'asile 
d'aliénés Q'Armcntiére» communique 

Le M Juin 1S37. le personnel d» l'Asile 
d'aliénés d'Armentleres. réuni au nombre 
de 300. a décidé, k l'unanimité, de décré 
trr la grève a partir du 1er Juillet (tout 
en assurant le service des maladea avec 
uu personnel restreint) s il n'a pas obtenu 
satisfaction pour de» revendication» dépo
sées depuis six mois. 

La grève perlée de» communaux 

d'Aman a p r i s fin 

On sait qu'une grève perlée est survenu* 
à l'hôtel d* vUle d'Anxln. k la sui te d'un 
différend entre la municipalité et le syn
dicat des communaux. 

Un accord étant intervenu, le travail a 
repris complètement Jeudi. 

lin communiqué 
de r Union régionale du Nord 

de» tyndicat» professionnels 
indépendants 

de l'industrie du pétrole 
Mous venons d'apprendre qu'à la suite 

de dînèrent* pourparlers, entre la Cham
bre «yndlcale des pétroles et l'organisme 
désigné ci-dessus, un surarbltre a été 
désigné par la présidence du Conseil en 
date du 18 Juin 1937. pour régler le diffé
rend qui existe «ntre les parties au sujet 
des avantages pécuniaires demandé* en 
raison de l'augmentation du coût d* la 
vie. 

Le» patron» boulanger» 

de Perpignan 

demandent que le prix du pain 

toit porté à 2 fr. 50 le kilo 
Perpignan. 25 Juin. — Les patrons 

boulangers ont remis à la préfecture un 
oror» au Jour demandant que le p.lx du 
pain soit porté à 2 fr. 50. 

Ils refusent d'appliquer la loi des 40 h. 
si satisfaction ne leur est pas donné? c ; 
us préviennent la préfecture qu'il» dimi
nueront les salaires pour compenser la 
perte subie sur les prix des farines. 

Le préfet a refusé de recevoir cet ordre 
du Jour. Les patrons ont décidé u n loek-
out général dans le département s'ils 
n'obtiennent pas une réponse favorable 
k leur demande. 

Le conflit de» usine» Gillet 

à Lyon 
Le conseil des prud'hommes de Lyon a 

renvoyé devant le Juge de paix, et * une 
date qui sera ûxej ul ieneuiement , le pro
cès qui met aux prises la direction des 
usines Oillet et 1.400 ouvriers du textile, 
en grève 

T O I T rupture du contrat de travail, la 
direction réclame aux ouvriers 1.600 fr. de 
dommages-intérêts et trois Jours de délai 
de préavis. Les ouvriers ripostent en pré
tendant que le contrat n'a pas été rompu 
par leur faute, et ils réclament k leur tour 
des dommages-intérêts k la maison Oillet. 

Après une longue délibération, le conseil 
dea prud'hommes ae dessaisit pratique
m e n t de l'affaire, e n remettant à u n Juge 
d* paix le soin de trancher oe différend, 
qui est appelé k faire Jurisprudence dans 
les conf i t s sociaux 

Le conflit de Vacier aux Etats-l'nis 

Las patrons quittent 

le Comité a'arbnrage 
Des gréviste* tentent de faire sauter 

à la dynamite 
on camion fie fardas nationaux 

Cleveland. 25 Juin. — Les présidents de» 
aciérie» qui, avec la commission fédéral* 
d'arbitrage, examinaient le» moyen* d'ar
rêter la grève d* l'acier, ont brusquement 
quitté la séance, déclarant que le comité 
d'organisation ne respecte pas la loi. 

Ils ont- ajouté qu* c'était la dernier* 
conférence à laquelle Ils participaient. 

On apprend d'autre part que de vio
lentes explosion» de dynamite ont ébranlé 
la ville d* Warren (Ohloi. Un pont a été 
endommagé. On ne signale toutefois au
cune victime. 

Le* auteur» de l'attentat voulaient, 
croit-on, faire sauter un camion transpor
tant des garde» nationaux 

La première explosion s'est pfcodulte S 
quelque* pas d» l'entrée de la « Repu clic 
Steel »• 

a 
Deux énereumènes assomment 

un paisible consommateur 
dans un caié, à Boulogne 

Jeudi, ver» 19 h. 46, M. Lablte. dro
guiste k Etaple*. se trouvait avec de* ami* 
dan* un café du centre de Boulogne, 
quand 11 fut Interpellé par deux Indivi
du* qui lui demandèrent s'U était ancien 
combattant. 

Devant la répoca* affirmative 4» IL La
blte, 11* ae Jetèrent «ur lui et le frappè
rent violemment à coups de poing e t à 
coup» de pied. Le vtssge tuméfié 
cru atwint. M. Lablte dut recevoir la» 
«oins du docteur et fut ensuite trans 
porté k son domicile C 

Les deux agresseur*. Ennle Ouffroy. M I 
ployé de chemin de fer. et Jean Baptiste 
Pennequln. navigateur, ont été interrogés 
par le commissaire de police. Ils serog 
poursuivi» pour coup*, blessure» et 1 

— «sa» a a * «t««•»*!»• «'intérêt, k Pari» 
un Ingénieur. M. Charles Ouy. 82 ans, * tiré 
sur un entrepreneur de —uuieiU. M. L*-
ture M aa fsSBsa» et les » blessée griève
ment. 

— L» taaa» «,*g»Ma»ll— **» change* krl-
taaalene va *tre augmenté d* 200 minirns 
de livres. 

— Qaatre étudiants rarlnot». qui ten
taient l'escalade du massif du Oraxtd-Paradte 
(Alpes Italiennes), oat fait un* chute et se 
•ont éora»»» aur les rochers 

— l'eeaad» fraBgl»» «a rasntqti* **ra 
mercredi k Yokohama. 

emgageaaeat dan» le» 
-colon»! a été tué et • • t i r a d e s , ua M . m n i r i t -

• » « s w eXaclerJ a******. 

K la Fédération _ ^ ^ _ ^ _ 
Paris . 38 Juin. — Le groupe da l à sH-

dération répnbUcame d e l a Cxhasssbr* «t 
les sénateurs de ce parti o n t e i — u l n é l a 
s ituation générale, t a n t mtérteure qu'ex
térieure. '' 

Constatant que l a lettre de dSnsaston 
de MM. Rl s t e t Baudouin a é t é pvxbhé* 
à la suite de rinterveriHon à l a tribune 
de l'un de ses mernbres, M. Marcel B o u 
cher, u a exprimé l e regret que la pwfc*»-
catioo de ce document n'ait p a s 4s\% pin* 
complète. 

Le groupe va demander a n gouverne
m e n t da prendre les inesuree iiÉ8*aalii "i 
pour que le projet de loi sur l a fêg le -
m e n t amiable homologué posas* etr* 
voté e n tetnps utile par la Béoat . 

n fera u n e dtsasarohe saga e s d a m i 
nistre des F inances e n vue da •avoir 
quelles mesure* le g m i w r i — t s n t ooxnpu 
prendre afin que la* consmerçanta e t tes 
industriels qui ont obtenu des prêts jus -
tsnes par les charges supplémentaire* 
que leur Imposent les lots «oraale* e t qui 
sont aujourd'hui d a n s llmposssbilsté d s 
taire face aux toutes prwba ine* 
échéances , obt iennent les délai* -*an» 
lesquels 11 leur serait Impossible de se 
libérer vie-à-vi* du Trésor. 

Le groupe de la Fédération républi
caine s'est é m u des répercussion* qu'au
rait la stricte appl icat ion da l a est de 
40 heures k l'industrie hôtelière. 

Une délégation exposera a n |né*Ment 
du Conseil la néc*a*Mé de sur»*«h' au 
plue tôt è l'application d u décret. 

a 
Un* grève, saivle d'eeeopatien 

à l'ExeesItlen 
Paru. 28 Juin. — A la sui t* On lanvoi 

de deux délégué* sur un rhanla» 4m l'ex
position, k 111* de* Cygnes, trot» eant» 
ouvriers s* sont ml* an grève e t Ont oncu. 
pé les lieux. 

Le confit* a é té souaus k M. M a Hv-
m&ns. »ou*-secrétaire d'état au exssxastrce 
et k M. Lebbe. commlssatr» général d« 
l'Exposition. 

• 

Un paqaebet Italien 
coule dans les Dardanelles 

è la suite d'une eelllsiea 
avee M pétrolier npagnil 

Stamboul, 38 Juin. — L* 
Italien « Capo Tino i 

JOURNAL DE 

ABONNEM 
N o r d er «éporrs-
t u n t i Uwtltmplu*. • 

A>t»nc« er Colonie* 

ROUBAIX 

ENTS 

* mou. S* fr 
• mot*. M fr 
1 an 1*0 tr 

* mou m fr 
8 moi» To tr 
1 an Isa n-

1 mot». M fr 
8 mou 84 tr 
1 an. 120 fr 

Compte chèques postaux » UU* t l 

Oenoése est entré e n eoUtston. dan* le« 
Dardanelles »veo le pétrolier espagnol 

Maglagane ». Le choc très violent a en
dommagé sérieusement le « Capo Tmo • 
qui a coulé. 

Le» passagers au nombre de neuf *t 1*' 
membre» d* l'équipage d u vapeur Italien 
sont sains et sauf». 

— Le président de la B»>uhmm« •fltana*. 
U. Jsnll Mardem. cet arrivé k ataaabou'. 
pour s'entretenir avec 1* présidant du Con
seil turc de la question du *aad|*cx 
a Alexandrette. 

Nouvelles sportives 

A n P o l o d e 
L'EQUIPE D M rVMÂM 

BAT L'EQVIR D S aOTJaVttX 
Paru. 25 Juin, 

on a disputé vendredi 
pour lequel deux match*» étalant aa pro
gramme. 

Dan» 1* premier, l'équipe 
lieutenant Pastre. comte a* r 
ters. Maurice DubreuU, a battu par 4 but: 
et demi k 4 l'équipe composé* a* kfanirr 
Ouy du Bourg d* Tin—s. Leveque «t P.-L 
Dreyfus». 

Dans le second match, l'équipe d -
Pumas formée d» Schroedexs. comte de o» 
nay, P. Bxagulre. Caries Combos. a battu 
l'équipe de Houbalx. composée a* «BBUand 
Mesurai. Oautier. Teddy Basson, par t but» 
et demi k T. L'équipe de» Puma* avait reci. 
deux but» et demi d'avance 

Samedi aura lieu la Anal* de la Ccup' 
de l'Exposition. 

Renseitrivemeiits COBMTCMX 

COttvNS 
irvouroi., m tai* 

Importation*, 17 0*3 halle»; «anartoalr 
halese 2: b réel lieu, balees 2; «gjpueu: aafeel-
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• - œ a » . 

• w i 
1 

Disponible . . . 

Mal 

Près 

13.4* 

12.0* 

. , , u ae 
1 2 » 
UJ* 

1 2 » 

12.Ï7 

1 
H 1 

12 4* 
12.12 

—.— 12 • 

1 2 » 
1 2 » 

12.» 

12 .» 

> U ~ T « * 

r***. | «aor 

1 
13*1 U.T4 1211 U » 

1117 tl-24 

1 1 » 11.» 
U » 13.27 
U » U » 
1 2 » 1130 
1 3 » 13.31 

Recettes. — Aux port» d» l'AtlasMque 
3 000: aux port» du Oolfe, 1.0*0-. Mut port» 
du Pacifique, nulles. 

exportations. — Pour U On 
nulle*; France et Continent, 
et Chine, nulle». 

r H 4M: ES 4 L'HTRANCER 
Londres: Sur Paris. 110» : «ur Bruxelles. 

2» 24 Wtte. hors banque. 0.1» '33: Prêt k court 
terme. 0.1/3. 

New-York Sur Part». 44S 3 t : Okh. «van»f . 
4M 13/U: «ur Bruxelles. 1 * » . 

SUCRES — Vente»: «.000 toones. - * Oebe 
prompte livraison. 34S. — A tassas: *ur 
Juillet. **»-»: septembre. zSS-M; »ni '—Su. 
3S2-S1: décembre. 2S*-M; Jsavler, Afa-43; 
mars. 143-44: mal. MS-47. 

Revne du marefci de ieer-Yerk 
Mev-Tork. M Juin. — L'su 

fonùs d'égalisation des changes 
était considérée par le» opérateur* «a ! 
comme constituant u a facteur 
Toutefois. l'Inte.ét restait porté •**> la *oU-
uqui flacaie éventuelle du 

la 
Ique peu obscure, I* 1 ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

renient k la h»les». La» mil»» •xajtatsa* sur 
370.000 action*. 

La fermeté d'hier ee HII<I»I»»H S r*eje»c 
rur». mal» anré* ua* a****rt*aaat*k *s*K*kré» 

' reprue. la* 

* cependant ver» 
Sou» l'influence 

un» Tendance k la 
l'après-midi et Ua 
ttesu k an point. 

rée» principale» M du fsaaas 
»« manifeste _ 

duparttlrm n\ 
timants Se» *eMrte» et 
même tempe qu» 
rsontriume» B'ibu—Hat 
• rinbuèe k 
fuerr». La» rerrovMl: 
l'»or-o*a«e*nent du _ 
•harrsmenta de ejtaaaa* 4» 
t ends que les autosnoaiM» 
certaine résUtance en rakeoa 4» t* 
dnettoa d* vel turcs. 

^ ^ ^ ^ ^ • 

le*) f e irot»»i<»»enM 0%^ ™* 
*»t***e»t M*J*Mv9J*»\P«*»»Mt, • • • * " 
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